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CIRCUIT N°1 - LE QUARTIER DES MONTAPINS

RANDOPATRIMOINE

DISTANCE - 5,1 km
DURÉE - 1 h 15 ou un peu plus
DIFFICULTÉ - 

           46 m

DÉPART ET ARRIVÉE 
Centre de tri postal, 
44 - rue de la Raie

MATÉRIEL NÉCESSAIRE : 
une bonne paire 
de chaussures

 

« Le principe : sous la forme d’une boucle, une balade 
d’une heure ou plus, histoire de s’aérer et de garder 
le moral en découvrant la richesse et la diversité de 
notre ville : habitat traditionnel, maisons ultramo-
dernes, nouvelles rues, graffs insolites, espaces natu-
rels préservés ».

Les Montapins, l’une des trois collines sur 
lesquelles la ville de Nevers s’est développée, sur-
plombent la Loire. Ce site, qui connaît une occupation 
certaine durant la Préhistoire, a conservé longtemps son 
caractère agricole. Fermiers, maraîchers et surtout vigne-
rons formaient la population des Montapins. 
Partout, la vigne abondait. Les textes anciens en té-
moignent, évoquant ainsi qu’on le dit en Bourgogne, le 
« climat » des Montapins dont la production était déjà 
célèbre au 13e siècle.



DESCRIPTIF :

1  Descendre la rue de la Raie et tourner à droite. 
Vous êtes sur le territoire d’une ancienne paroisse, 
Saint-Benin-les-Vignes dont l’église se trouvait au 
bas de la rue à droite. Jusque dans la première moi-
tié du 20e siècle se tenait là, au carrefour de la rue 
de la Raie, de la rue Saint-Benin et de la rue Gus-
tave Mathieu, la fête des vendanges avec défilé de 
chars, concert de la philharmonie et carrousel.
2  Tourner de nouveau à droite et remonter la rue 

Gustave Mathieu.
3  Tourner à gauche dans la nouvelle rue qui dé-

bouche sur l’église Notre-Dame de Lourdes.
4  Tourner à droite dans la rue Saint-Benin. On em-

pruntait cette voie au Moyen-Âge, lorsque, sortant 
de la ville par la Porte du Croux, on se rendait à La 
Charité sur Loire.
5   À l’angle avec la rue Pierre-Émile Gaspard, 

prendre à droite, rue des Mariennes.
6  Tourner à droite rue des Montapins. Toute la 

partie basse de la colline a été rabotée au milieu du 
19e siècle lorsque l’on a construit le chemin de fer.
7  Au carrefour avec la rue Gustave Mathieu, 

prendre en face, rue des Chailloux.  À hauteur du 
n°40, maison moderne bâtie par les architectes 
Otto et Gaston Müller.
8  Au croisement avec la rue Imbart de la Tour, 

poursuivre tout droit puis prendre à droite impasse 
des Chailloux : le seigneur des lieux est ce chêne 
majestueux sous lequel il doit faire bon s’asseoir 
pour écouter quelques histoires.

9  Continuer sur le chemin de terre : attention ! sur 
le mur de gauche quand vous sortez de l’impasse, 
un masque inquiétant vous suit du regard.
10  Remonter la rue Docteur Noël Berrier face à 
vous puis poursuivez rue des Fondreaux
11  Continuer tout droit dans la rue des Ardenets 
– à gauche, les bâtiments du Lycée Saint-Joseph, à 
droite les réservoirs construits en 1923 grâce aux-
quels l’eau a enfin pu être acheminée jusqu’aux 
derniers étages des maisons de la ville.
12  Attention ! Au carrefour avec la rue du Bois d’Ar-
denet, continuer toujours tout droit rue des Arde-
nets puis, après le N°35, tourner à gauche dans un 
chemin bordé par une haie. Ce chemin n’a pas de 
nom ; il débouche dans la rue Léon Gautheron.
13  Avancer dans la rue Léon Gautheron et prendre 
à droite le Chemin des Pommiers… qui donnent des 
pommes délicieuses à la fin de l’été.
14  La première partie du chemin débouche, à 
droite sur la rue Rex Barrat et à gauche sur la rue 
Henri Harpignies, deux peintres dont le talent a su 
capter la beauté et la douceur des paysages niver-
nais. Traverser et continuer de descendre le Chemin 
des Pommiers jusqu’à un autre sentier bordé de 
grands chênes : la rue Verte. La rue Verte est un 
poème, un cadeau de la nature fait à la ville. Un 
secret à partager.
15  Tourner à droite et remonter la rue Verte. 

16  Prendre encore à droite dans la rue de la Raie et 
redescendre cette rue jusqu’au centre de tri postal.

 


